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Frères et sœurs,  

Quelle grâce nous est encore offerte par cet Evangile ! 

L’Esprit Saint, en inspirant saint Mathieu, nous permet d’entendre et donc de connaître un peu du 
contenu de la prière que Jésus a adressée à son Père... 

Je ne sais si vous avez remarqué l’attitude des adultes (voire des touristes !) qui entrent dans une 
abbaye même en dehors des offices... instinctivement ils baissent le ton, souvent ils se taisent comme si 
les pierres elles-mêmes étaient chargées de la prière des religieux ou des religieuses...  

Comme pour un petit enfant que ses parents amènent pour la première fois écouter la prière des 
moines, il nous est possible aujourd’hui de nous laisser guider par saint Mathieu pour entendre Jésus 
priant son Père... 

Ecoutons à nouveau : 

Père, Seigneur du ciel et de la terre, je proclame ta louange : 

ce que tu as caché aux sages et aux savants, tu l’as révélé aux tout-petits. 

Oui, Père, tu l’as voulu ainsi dans ta bienveillance. 

Faisons-nous alors tout-petits !  

Laissons tomber notre orgueil, notre superbe, notre prétention à tout savoir...  

Aide-nous Seigneur à être tout-petits comme toi qui te présente à nous comme doux et humble de 
cœur...  

Ton Père et Notre Père - dans sa bonté - nous révélera peut-être quelque chose aujourd’hui ! 

Que voyons-nous ? Que contemplons-nous ? 

Approchons-nous de Lui, tendons l’oreille de notre cœur... un peu comme font parfois des enfants 
qui s’approchent pour écouter la « conversation des grandes personnes » ! 

Jésus prie, Il parle à son Père... Il est là …certainement avec un visage rayonnant. 

Saint Luc précise – dans son Evangile - que Jésus s’était mis à tressaillir de joie sous l’action de 
l’Esprit Saint… 

Jésus, donc, prie... Il apparaît comme le reflet de la bonté du Père…  

Il laisse transparaître cette profonde communion d’Amour qui l’unit à son Père, qui est l’Esprit 
Saint. 

Et, voyant qu’Il est intendant de la bonté du Père, Il s’écrit :  

Tout m’a été remis par mon Père ; et on peut essayer d’imaginer cet inventaire de ce que le Père a 
remis à Jésus : le pouvoir de pardonner, la grâce infinie de la miséricorde divine, sa Gloire divine, etc. 

Puis Jésus précise :  

personne ne connaît le Fils, sinon le Père, et personne ne connaît le Père, sinon le Fils, 

Mais là, attention, il ne s’agit pas que de connaissance intellectuelle... Ce n’est pas comme si l’on 
disait : le Père a fait lire tout ce qui le concerne à son Fils... 



Dans la Bible, vous le savez, l’acte conjugal se dit “connaître”...  ainsi le livre de la Genèse nous dit 
“l’homme connut Eve... elle conçut et enfanta Caïn... puis Abel...” co-naître, c’est naître à la vie de..., c’est 
partager la vie de... 

Donc, Jésus exulte tout d’abord parce qu’Il considère son humanité, celle conçue du Saint Esprit 
dans le sein de la Vierge Marie sa mère et Il contemple le fait qu’Il partage en même temps complètement 
cette vie divine qui est la sienne avec le Père dans l’Esprit Saint. 

Aussi son humanité tressaille de joie sous l’action de l’Esprit Saint parce qu’Il voit – nos mots sont 
pauvres pour décrire cela – que le fait qu’il se soit fait homme ne l’a pas écarté ou éloigné du Père, mais 
qu’au contraire, cela a rapproché la nature humaine de Dieu et lui permet – dans sa nature humaine – de 
recevoir tout ce que le Père lui a remis ...  

Il connaît le Père, il vit avec le Père et le Père le connaît, c’est-à-dire le Père vit avec Lui comme 
toujours, y compris depuis qu’il s’est fait homme... 

Continuons d’écouter... nous entendons Jésus ajouter : personne ne connaît le Père, sinon le Fils, et 
celui à qui le Fils veut le révéler.  

Et là, c’est ce qui augmente la joie de Jésus : IL voit qu’Il va pouvoir accorder aux hommes de naître 
eux  aussi à la vie divine, que par son libre vouloir, Il va pouvoir permettre aux hommes d’entrer dans 
cette communion d’amour qui L’unit à son Père ! 

IL voit qu’Il va permettre aux hommes de retrouver le bonheur perdu par Adam et Eve d’être 
familiers de Dieu, c’est-à-dire d’être « de sa famille », de pouvoir dire comme Lui à Dieu « Père » et que 
son Père pourra dire aux hommes « mon fils, ma fille bien-aimé(e) » 

Vous voyez, c’est un peu comme une cascade : un jaillissement du Père vers le Fils, puis du Fils vers 
chacun de nous.... 

Et dès lors, de nous inviter à venir à Lui pour entrer nous aussi dans cette communion de vie divine 
et d’amour, pour nous approcher du Cœur de Dieu... 

Venez à moi, vous tous qui peinez sous le poids du fardeau, et moi, je vous procurerai le repos. 

Aller à Jésus pour - par Lui, avec Lui et en Lui - vivre de l’Esprit d’Amour qui l’unit au Père… de 
l’Esprit Saint ... 

Frères et sœurs, 

 comme nous l’a rappelé l’Apôtre Saint Paul dans la 2° lecture, par notre baptême, nous avons été 
plongés dans la mort et la résurrection du Christ. Le même Esprit Saint qui fit tressaillir de joie l’humanité 
du Christ est en nous et ne réclame que de nous envahir de sa lumière par ses sept dons : “Nous sommes 
sous l’emprise de l’Esprit, puisque l’Esprit de Dieu habite en nous” en vertu de notre baptême. L’accès au 
mystère infini de l’Amour de Dieu nous est de fait possible ! 

Par Jésus, le repos de l’âme qui ne peut trouver de paix que dans la communion avec Dieu, est 
rendu possible. 

Tu nous as faits pour toi et notre cœur est sans repos jusqu’à tant qu’il repose en toi, disait saint 
Augustin… 

Par la douceur et l’humilité de Son Cœur, l’Amour de Dieu le Père nous est rendu accessible et par 
là le vrai repos, la paix intérieure, ce que certains goutent de façon particulière, dans ce que l’on appelle le 
« repos dans l’Esprit »… 

Venez à moi, vous tous qui peinez sous le poids du fardeau, et moi, je vous procurerai le repos (…), 
car je suis doux et humble de cœur, et vous trouverez le repos. 

L’humanité du Christ conduit au centre de la Trinité Sainte. 

En latin, je vous procurerai le repos se dit : et ego reficiam vos ! “je vous referai” comme on parle 
de réfectoire, de réfection d’un tableau...  



Jésus nourrit, Jésus restaure... 

Et quelles sont les voies privilégiées pour « aller à Jésus »  et nous « refaire » ? Nous le savons : la 
prière, l’oraison et bien sûr l’Eucharistie  

L’Eucharistie qui nourrit notre âme et permet au Seigneur de reposer en nous et surtout à chacun 
de nous de reposer en Lui...  

C’est d’ailleurs pour cela que le Jour du repos qu’est le Dimanche a en son centre névralgique la 
messe. 

Oui, mystère caché aux sages et aux savants que cette présence réelle, aimante et efficace de Jésus 
dans l’Eucharistie ! 

Les petits et les pauvres - au sens des béatitudes - le saisissent ! Et ils viennent au pied du 
Tabernacle pour confier leurs peines et leurs fardeaux ... 

Pensons à cette demande que Notre Dame a faite en apparaissant à Paris, rue du bac, de venir au 
pied de l’autel pour y décharger nos soucis et y confier nos intentions. 

J’y fus cette semaine, et c’est très beau de voir toutes ces personnes, beaucoup de « pauvres et 
petits » aux yeux du monde, y venir... 

Les Sages et les savants méprisent cela et vont dépenser des sommes faramineuses pour soi-disant 
se reposer pendant leurs vacances... le corps et l’esprit peut-être... mais pas l’âme ! 

Voilà pourquoi, je ne puis que vous encourager à non seulement prévoir la messe dominicale 
chaque dimanche ! Mais encore, si vous le pouvez, à aller de temps en temps à la messe en semaine, mais 
encore à prendre du temps pas simplement pour visiter des églises ! mais pour rendre visite au Seigneur 
présent dans les tabernacles… 

Vous trouverez peut-être porte fermée... mais Jésus aura vu votre démarche et cela Le réjouira et Il 
ne manquera pas de vous donner quand même quelques grâces ! 

Vous serez peut-être attristés en voyant le Seigneur demeurer dans un tabernacle à peine fleuri et 
mis en valeur… pensez alors à la joie du Seigneur de vous voir cependant venir à Lui dans ces églises… et 
vous verrez comme ces quelques moments pris dans vos vacances vous procureront du repos intérieur… 

Frères et sœurs,  

dans la ligne de la première lecture, pour l’heure, apprêtons-nous ! 

Voici notre Roi qui vient vers nous... Juste et victorieux, humble... non plus monté sur un âne... 
mais porté par les mains du prêtre pour Le déposer dans notre bouche par la communion et pour Le 
déposer dans le tabernacle pour nous permettre de L’adorer de façon plus prolongée ou de Lui rendre 
visite en passant à l’église. 

Avec Marie, fille de Sion, réjouissons-nous... que notre âme tressaille....  

Oui, allons à Jésus et confions-lui nos joies et nos peines... 

Puisse notre Seigneur nous procurer le repos... non pas le farniente spirituel... mais la “nourriture” 
qui nourrit en nous la vie divine, la fait grandir dès ici-bas, en attendant de la partager totalement dans la 
Gloire du Ciel. 

 Amen.
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Prions pour la Sainte Eglise de Dieu, en particulier pour Notre Saint Père le Pape François, 
les évêques et les prêtres. 
Demandons au Seigneur de les soutenir afin que par leur ministère à l’autel, ils soient de 
plus en plus les images vivantes du Christ doux et humble de cœur qui nourrit et fortifie 
les âmes. 
 
 
Prions pour nos frères et sœurs qui exercent une responsabilité dans le gouvernement des 
nations. 
Supplions le Seigneur de les aider à puiser en son Eucharistie la grâce indispensable pour 
être artisans de douceur et de Paix. 
 
 
Prions pour les malades, les blessés de la vie, les personnes isolées ou abandonnées des 
leurs. 
Demandons au Seigneur de les aider à trouver auprès de Lui soutien et réconfort pour ne 
pas ployer sous le fardeau de la maladie et de la souffrance. 
 
 
Prions les uns pour les autres. Prions pour notre paroisse. 
Implorons le Seigneur de nous attirer toujours plus vers Lui afin de trouver en Sa Présence 
le vrai repos. 


